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Monsieur le Président,

Messieurs,

Laissez-moi, tout d’abord, vous remercier des bonnes paroles 
qui m’accueillent au milieu de vous. Ces paroles sont sans doute 
trop élogieuses ; mais je les retiens avec bonheur, car elles sont, pour 
le ministère dont je suis le chef,un précieux encouragement à pour
suivre avec persévérance l’œuvre à laquelle il se dévoue.

A ces remerciements, qu’il me soit permis de joindre de cordia
les félicitations : félicitations aux clubs libéraux de Montréal, qui ont 
bien voulu convoquer cette assemblée, félicitations à vous tous, mes
sieurs, qui avez répondu à leur chaleureux appel.

l’indifférence, c’est l’ennemi

Les réunions de ce genre sont des plus désirables. Elles contri
buent au développement des idées démocratiques et à la formation 
d’une saine opinion publique. Elles permettent aux gouvernants 
de se rapprocher du peuple pour lui démont rer qu’ils sont fidèles à 
leurs engagements et pour mieux connaître ses besoins.

Il est une chose regrettable : on ne sait pas assez comment est 
administrée la chose publique. Il y a trop d’indifférents en matière 
politique, et malheureusement ce sont les indifférents qui se laissent


